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INSTRUCCION 

Sobre el EJlraâamiento de los Jefuitas 
de los Dominios de S. M. por lo 
tocante à Indias é IJlas Fiiipi— 
nas. 

P A R A que los Virreyes , Prefiden- 
tes , y Gobernadores de los domi- 
nios de Indias y é IJlas Filipinas se con- 
lideren con las mifmas facultades con- 
ducentes , que en mi refiden en virtud 
de la Real Refolucion, depongo en 
ellos las de que habla la inftruccion de 
Efpana , para dar las Ordenes , sena- 
lando las Caxas de Depofito y Embar- 
caderos , como aprontando lasEmbar- 
caciones neceflarias para transporte de 
los Jefuitas à Europa , y Puerto de 
Santa, Maria , dônde se recibirân y 
aviarân para su deftino. 

II. Como su aùtoridad sera plena , 
^ quedarân refponfabales de la execu- 
cion \ para la quai proporcionarân el 
tiempo , y fijarân el dia en que Te 
cumpla en todas las partes de su dif- 




INSTRUCTION 


Pour Vexpuljion des Jéfuites des 
Domaines de Sa Majejlé aux Indes. 

( Envoyée par M. le Comte d* A- 
randa. ,) ... 

V I 

P O u r que lés Vicerois ^ Préfi- 
dens & Gouverneurs des Domai- 
nes des Indes 8c des lfles Philippines 
fe regardent comme ayant les mêmes 
pouvoirs que moi , je dépofe en eux 
ceux qui me font attribués par l’Edit 
du Roi , & ceux dont il eft mention 
dans l’inftruétion répandue en Efpagne 
foit pour la fixation des rendez-vous , 
foit pour les préparatifs des vaifieaux 
nécenaires pour le tranfport des Jé- 
fuites au Port Sainte Marie d’Europe , 
où ils feront reçus , & de - là mis 
en route pour pafier à leur deftina- 
tion. 

II. Comme ces Vicerois , Préfi- 
dents & Gouverneurs auront par - là 
une entière autorité , ils feront ref- 
ponfables de l’exécution de tout ce 
qui en eft l’objet j ce fera à eux à 
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frîto , expidiendo las Ordenes con- 
•venientes con la mayor brevedad , a 
fin de que no lleguè à noticia de unos 
Colegios lo que se pratique en otros 
sobre efte parcicular. 


III. En efto ocurrirân los gafto; 
que se pueden cpnfiderar , y asr debe- 
rân coftearse de las Caxas Reales , 
con calidad de reintegro de los efec* 
tos de la Compania. 

IV. En el Sequeftro , Adminiftra* 
cion , y Recaudacion de dichos pro- 
dudfcos , hâ de haber la mayor pure- 
zz y vigilancia , para evitar su extra* 
vio , 6 confianzas perjudiçiales, 


V. En todas las Miflîones que ad- 
miniftra la Compania. en America y 
Filipinas , se pondra interinamonte , 
por Provincias , un Gobernador a 
nombre de S. M f que sea perfona de 
acreditada probidad , y refida en la 
cabeza de las Mifiones , y arienda al 
gobierno de los Pueblos confo' me â 
las Leyes de Indias \ y sera bueno 
ellableper ftlb algunos Efpanoles , 



en décider le temps & fixer le jouf 
dans tontes les lieux de leur départe- 
ment } ils expédieront les ordres con- 
venables avec la plus grande célérité , 
afin d’empêcher que la connoifiànce 
de ce qui fe pafTera à cét égard dans 
une maifon de Jéfuite , ne parvien- 
ne dans une autre. 

III. Pour les dépendes qu'on trou- 
vera nécelîaires , on pourra puifer 
dans les Caides Royales , à charge de 
remplacement par ce qui reviendra 
des effets de la Compagnie. 

IV. Dans les féqueftrations , re- 
couvremens 8c adminiftrations des 
biens effets 8c revenus de la Compa- 
gnie , on apportera toute fidélité & 
vigilance -, pour prévenir que rien ne 
s’écarte ou ne fe confie avec rifque 
ou préjudice. 

V. Dans toutes les Millions gou- 
vernées par la Compagnie en Améri- 
que 8c dans les Ifles Philippines , Pori 
mettra par Province , au nom de Sa 
Majefté, 8c en attendant fes nouveaux 
ordres , un Gouverneur qui foit un 
perfonnage de probité reconnue , re- 
ndent dans un chef-lieu de Millions , 
8c attentif à gouverner les Peuples 
fuivant les loix des Indes ; il fera bon 
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abriendo y facilitando el comercio re- 
ciproco » en el supuefto de que se 
atenderâ el mérito de cada uno con 
particularidad , segun se diftinguiere. 


VI. En lugar de los Jefuitas se su- 
brogarân por ahora , 6 eftablemente 
Clérigos , 6 Religiofo s sueltos con el 
Sinodo que paga S. M. â fin de que 
puedan situarfe comodamente j cui- 
dando en lo efpiritual el Diocefano 
de atender â lo que sea de su infpec- \ 
cion , para lo quai los Virreyes , Pre- 
fidentes y Gobernadores pafaran las 
Ordenes convenientes âlosReveren- 
dos Arzobispos y Obispos. 

• VII. El que vaya nombrado dé 
Gobernador , 6 Corregidor a la ref- 
peftiva Provincia de Mifiones , lleva« 
râ el encargo de sacar de ellas â los 
Jefuitas , j dirigirlos â la Caxa ref- 
peétiva , a cuyo efefto se le debera 
dar la Efcolta provifional çompe- 
tente. 

VIII. A fin de facilirar la réunion 
de los Jefuitas Mifioneros , que se 
hallen muy deftacados en diftancia , 
séria conducente que el Provincal , 6 
quien tenga sus facultades , efcriba 
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d’y établir quelques Efpagnols , d’y 
ouvrir & faciliter un commerce ré- 
ciproque , ayant égard au mérite de 
chacun en particulier , & à la ma- 
niéré dont il fe fera diftingué. 

VI. On fubftituera aux Jéfuites , 
pour le préfent ou pour la fuite , de* 
Eccléfiaftiques féculiers ou tirés des ré- 
guliers, avec les honoraires que paye 
Sa Majefté , afin qu’ils puilïènt s’entre- 
tenir convenablement. L’Ordinaire 
foignera ce qui regarde le fpirituel , & 
tout ce qui eft de fon infpeétion ; dans 
cet objet , les Vicerois , les Préfidens 
& les Gouverneurs feront palier les 
ordres convenables aux Archevêques 
& Evêques. 

- VII. Celui qui fera nommé Gou- 
verneur ou Magiftrat d’une Province 
de Millions , prendra à fa charge d’en 
enlever les Jéfuites , & de les diriger 
au rendez-vous refpeétif, pourquoi 
on devra procurer l’efcorte néçelfaire. 

VIII. Afin de faciliter la réunion 
des Jéfuites Millionnaires qui fe trou- 
veront féparés par de grandes diftances, 
il feroit convenable que le Provin- 
cial , ou celui qui en feroit les fonc- 
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para ello Ordenes précisas ; convinien- 
do, por lo mifmo, que se haga antes 
el arrefto de los exiftentes en sus Co- 
legios , asi para que el Provincial no 
bufque dilaciones por baxo mano, 
eomo porque los Mifioneros mifmos , 
viendofe deftituidos del principal au- 
xi'io , sean mas puntuales al cumpli- 
miento } y eftas Ordenes de los Pro-Ns^ 
vinciates 6 Superiores immediatos 
han de ser abiertas , y sin que expre- 
fen mas que el retiro del sugeto , sin 
narrativa de la Providencia general. 

IX. De todo lo que vaya ocurrien- 
do , diligencias , é Inventarios se me 
remicirâ el original , quedando alli 
copia certificada , para que en las du- f 
das y recurfos que ocurran , se pueda 
refolver en la forma que S. M. lo tie- 
ne determinado. 

X. Aunque los Prefidentes Subalrer- 
nos , ô Gobernadores han de poner en 
cumplimiento eftas ordenes , é Inftruc- 
ciones , yâ las reciban en derechura , 
o ya pôr medio del Virrey refpedbi- 
vo , sin rerardacion de la execucion , 
deberân dâr cuenta inmediatamente 
â su Superior de lo que adelantafen , 
para mantener la harmonia y subor- 
dinacion que es jufto. 
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dons , leur écrivît en termes portant 
ordre exprès , & qu’auparavant l’on ar- 
rêtât les Jéfuites des Colleges, tant afin 
que le Provincial ne cherchât poinr 
fous main de retard , qu’afin que ces 
Millionnaires eux -mêmes fe voyant 
deftitués de l’appui de leurs fupérieurs, 
fufient plus ponctuels aux ordres. Ces 
yordres des Provinciaux ou Supérieurs 
immédiats, devront être envoyés dé- 
cachetés , & ne rien exprimer autre 
que l’appel du fujet , fans aucun récit 
de l’événement général. 

IX. On m’enverra le rapport en 
original de tout ce qui fe fera , ôc les 
Inventaires, en en gardant copie certi- 
fiée y afin que dans les doutes ou re- 
cours néuv^&s» on puilïe prendre 
des réfolutions conformes aux inten- 
tions de SaMajefté. 

X. Quoique, lés Prcfidens fubalter- 
nes ou Gouverneurs , ayent à accom- 
plir ces ordres & ces inftruétions , foit 
qu’ils les reçoivent en droiture , ou 
qu’ils les tiennent du Viceroi refpec- 
tif,. ils devront, fans pourtant différer 
l’exécution , rendre compte immédia- 
tement à leur Supérieur des difpofi- 
tions qu’ils auront faites } cela eft né- 
eelfaire pour le maintien fi e (Tende! 
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■ XI. Como efta providencia es ge- 
neral , y uniforme para todos los Do- 
minios de S. M. , despues de un ma- 
tluro y deliberado examen , séria 
inutil el que ninguno de los Cormlio- 
nados bucafe pretextos , para dexar 
ineficâz Io mandado ) pues se miraria 
como reprehenlible semejante con- 
duira, y refponfable de sus refultas 
el que por taies medios expufiefe â 
delgraciarfe las Reales Ordenes ; y 
•asr todo su ahinco y aplicacion se ha 
de esforzàr à Ilevarlas â debido efec- 
to , con vigor , prudencia , y secreto : 
no fiando elle negocio , sino â los 
muy precifos , y difponiendo que en 
un mifmo dia , 6 poco«* de diferen- 
cia , segun las diftart£&S\Se cumpla 
Io mandado en los Colegios y Cafas 
de la Compania de su diftriro ; en- 
viando Pliegos cerrados con Carra 
remiliva , y prevencion en ella de no 
abrirlos hafta la vlfpera del dia , que 
se perfijafe para la execucîon. 

' XII. La diftancia no permire se 
confulte sobre la prâ&ica \ y asi los 
Virreyes , Prelidentes , o Gobernado- 
res refpe&iyos , sin faltar al efpiritu 
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de l’harmonie & de la fubordination. 

XL Comme cette loi n’eft géné- 
rale & uniforme pour tous les Do- 
maines de Sa Majefté , qu’après un 
examen mûr & bien réfléchi , il ferait 
inutile qu’aucun de ceux qui auront 
part à la commiflion , cherchât des 
prétextes pour la laifler fans effet ; 
une pareille conduite ferait répré- 
henfible ; & de fes fuites aurait à 
répondre celui qui par de telsmoyens 
expoferoit l'honneur & le fiiçcès deS 
ordres du Roi ; ainfi tout emprefle- 
ment, toute application doivent être 
employés pour leur procurer efficaci- 
té , ufant de rigueur , de prudence » 
de fecret, ne confiant rien de cette 
affaire , qu’aux Coopérateurs indif- 
penfables, envoyant fes paquets ca- 
chetés pour n etre ouverts que la veil- 
le du jour qu’on aura fixé , difpofant 
tout enfin de façon que dans le même 
jour , ou à-peu-près fuivant les diftan- 
ces , l’exécution foit accomplie dans 
les Colleges & Maifons de la Compa- 
gnie de tout le département. 

XII. La diftance ne permet pas 
qu’on confulte fur la pratique des 
détails : ainfi les Vicerois , Préfidens 
& Gouverneurs refpe&ifs f pourront , 
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de la Orden , seran ârbirt'os , en fôcld 
el ambito de su mândo , de p.rdpor- 
cionar el cumphmiento por insdios 
équivalentes , 6 anadir las preeaueior 
nés que eftimaren ; conduciendofe 
con firmeza é integridad , por tratarfe 
del Real Servicio en punto que las 
omifiones seiian de gravedad. 

XIIÏ. De la Inftruccion que ac- 
compana, formada para EJpana , 
deducirâ cada Executor lo que sea 
aplicable en aquel parage de su Co- 
mifion , de manera que por ella , éfta, 
y lo que didtase el juicio de cada uno , 
baxo .el mifmo efpiritu , se llegue al 
compleménto cabal de la Expulfion , 
çcmbinando las preçauciones y réglas 
con la decencia y buen trato de los 
Individuos , que natuialmentese pref- 
tarân con refignacion , sin dar motivo 
para que el Real defagrado tenga que 
manifeftarfe en otra forma ; b ufando 
los Virreyes , Prelîdentes , Goberna- 
dores , y Corregidores de la fuerza 
que en cafo necefario séria indifpen- 
fable y porque no fe puede defîftir de 
efta execucion , ni retardarla con pre? 
textos. Sobre lo quai cada uno en sçi 
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fans manquer à i’elprit de l’inftruc- 
tion , employer , pour y fitisfaire , 
dans leurs diftriârs , les moyens & les 
précautions qu’ils croiront les meil- 
leurs , quoique non fpécifiés , n’o- 
mettant rien dans une conduite fer- 
me , puifqu’xl s’y agit du fervice du 
Roi , &: en matière où les moindres 
omillions ne pourroient qu’être répu- 
tées graves. 

XIII. De l’inftru&ion ci -jointe 
dreflee pour I’Efpagne , chaque Com- 
jniflioné déduira ce qui en fera ap- 
plicable au pays où il aura à agir , de 
maniéré que par elle , par la préfente , 
&: par ce que le jugement naturel dic- 
tera à chacun l’expulfion réfolue , arri- 
ve à fa confommation ; combinant les 
précautions & les ordres nécelïaires, 
avec la décence & le bon traitement 
des individus , qui fans doute fe prê- 
teront avec réùgnation , fans donner 
lieu à ce que le mécontentement du 
Roi fe manifefte d’une autre manié- 
ré , 5c ufant de la force dans le cas où 
elle deviendroit indifpenfable , puis- 
qu'on ne peut fe défifler de cette exé- 
cution , ni la retarder fous aucun pré- 
texte : chacun donc prendra dans fon 
département les moyens convenables , 
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mando tomara en si la deliberacion 
oportuna , sin confultarla a Efpana . , 
sino para participarla defpues de prac- 
tieada. * Madrid i de Marzo de 1767. 


* On peut juger de la fageffe de cette 
Inftru&ion par le fuccès quelle a eu au Me- 
xique , 8c de ce fuccès par la Lettre qui fuit- 

Lettre écrite de Mexique , le 27 Juin 1767. 

Les Peres de la Compagnie de Jefus , ont 
été arrêtes le 2 j de ce mois , à cinq heures 
du matin dans toutes les maifons qu’ils ont 
en cette Ville. La même chofe a dû fe faire 
dâns tout le Mexique , le même jour 8c à 
la même heure , en vertu des ordres fecrets 
de fon Ex. M. le Marquis de Croix ; il les 
àvoit envoyé d’avance par différens cou- 
riers , dans des paquets cachetés , qu’il étoit 
défendu d’ouvrir avant l’heure précife , 
décidée pour leur exécution. 

Le decret du bannilfement des Peres 
h’ étoit point encore imprimé le 24 à onze 
heures du fôir , 8c cependant il a été pu- 
blié le lendemain 25 , dès fix heures du ma- 
tin. Huit jours auparavant, fon Excellence 
avoit commandé à tous les régimens d’in- 
fanterie 6c de cavalerie des milices des 
Marchands 8c des Artifans de cette Capi- 
tale , de s’alfembler le 25 de très-grand ma- 
tin , dans un lieu qu’il leur défignoit, afin 
d’y palier en revue. Les Officiers de ces 
troupes , furpris de l’heure extraordinaire 
qui leur étoit marquée , firent à ce fujet 
plufieurs repréfentations à fon Excellence , 





fans en écrire en Efpagne que pour en 
informer après qu’ils auront été mis 
en pratique. Madrid i Mars 1767. 

qui répondit conftamment, que l’ardeur du 
foleil les incommodëroit infailliblement à 
l’heure ordinaire , 8c que l’extraordinaire 
qu’il choilifloit , étoit pour prévenir cet in- 
convénient. 

_ Ainfi le 14 à onze heures du foir , les 
troupes fortirent de leurs quartiers ôc fe mi- 
rent fous les armes - Une partie fut employée 
à garder les Collèges ou Maifons des Peres , 
ôc occupa différens polies ; le relie fit la pa- 
trouille de jour 8c de nuit dans la Ville ; de 
forte que l’enlevement des Peres fut exé- 
cuté avec tout le fuccès pofîible , au grand 
étonnement de toute la Ville, qui ne fe 
lalfoit point d’admirer avec quel fecret 8c 
quelle prudence cette entreprife avoit été 
conduite. Car ces Peres étoient fi chéris 8c 
avoient pris un fi grand empire fur tous les 
efprits , que du plus grand jufqu’au plus pe- 
tit , chacun les regardoit comme des ora- 
cles. La plupart d’entr’eux étoient des pre- 
mières & des plus riches familles de cette 
Ville : 8c il ne falloit pas moins que la pro- 
fonde fagefl'e qui avoit dirigé les mefbrés 
qu’on avoit prifes, pour réuflir dans une 
affaire fi délicate , fans donner lieu à au- 
cun des accidens qu’on pouvoit craindre. 

Une partie de ces Peres a déjà commencé 
à prendre la route de Talapa, cù tous doi- 
vent être conduits pour y être embarqués. 
Les troupes fônt toujours fous les armes , 
8c font la patrouille dans les rues. Tout eft 
tranquille ici , 8c perfonne n’ofe dire un 
mot dans ces circonifances critiques. 
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CARTA CIRCULAR, 

Pidiendo informe sobre la divijîon en 
suertes reducidas de las haciendas 
de los Jefuitas ; dejlino de sus Ca- 
y otros puntos : y prefcribien - 
_ do metodo para formar el Inven - 
tario de los papeles manufcritos. 

T» TT' S uno de los objetos que con 
J_jprefeuencia ocupan la atencion 
del Confejo facilitar por todos los 
medios pofibles el progrefo de la 
Agricultuta , fomentando , y array- 
gando a muchos Vecinos, y Labra- 
dores unies , que faltos de rerreno 
propio emplean precariamente su su- 
dor a beneficio de los Dueros de los 
terrâzgos, con notable pei juicio suyo, 
y del Eftado. Para proporcionar efte 
medio oportuno de que reyne en ef- 
tos Dominios la abundancia, de que 
penden los Artes subalternos , el Co- 
mercio , la Poblacion , y en fin la 
felicidad publica; se ha creido, que 
sin duda sera muy conveniente divi- 
dir las haciendas, asi de Vinas, y OU- 
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LETTRE CIRCULAIRE, 

Portant Réglement pour le Partage 
en petites portions , des Biens 
fonds des Jéfuites ; la dejtination 
de leurs Maifons ; & la forme d’in- 
ventorier leurs Manufcrits. 

I. T ’Objçt qui, pat* préférence , 
1 j fixe l’attçntion du Confeil eft 
de procurer par tous les moyens, 
poflibhs les progrès de l’Agriculture: 
plulîeurs Payfans ôc Laboureurs , 
n’ayant point de terreins en propre , 
font obligés de Te louer à de riches 
pofleflionnaires , qui profitent feuls 
du travail & des Tueurs de ces infor- 
tunés , au grand dommage de l’Etat. 
Pour remédier à cet abus , faire 
renaître l’abondance dans ces Royau- 
mes , animer les Arts, le Commerce 
& la population , procurer en un mot, 
la félicité publique ; il Nous a para 
que rien n’étoit plus à propos que 
de divifer en plufieurs petites portions 
de valeurs, égales, les vignes, les 
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vares , como tambien de tierras Ia- 
brancias, que pofeian los Régulâtes 
de la Compania , en suertes peque- 
nas , é iguales, con el fin de dittri- 
buirlas precisamente a Labradores no 
hacendados , baxo del canon, 6 anual 
tributo convertiente. Y queriendo 
inftruirfe radicalmente , por lo to- 
cante â las haciendas pertenecientes â 
la Comifion en que V. entiende , de 
las ventajas que podra producir efte 
método, dificultades que ocurran en su 
execucion , y -modo de zanjarlas , en 
cafo de confiderarfe util , convendra 
que, de acuerdo con citacion del Per- 
ionero del Comun , y confultando 
sugetos prâdlicos , y aun mas que efto, 
definterefados y amantes del bien 
publico, trate V. de las medidas -, que 
Convendra tomar para hacer dicha di- 
vifion y repartimiento , con expréfion 
de la quota , que d’eberân pagar aquel- 
los a quienes se repartieren eftas suer- 
tes , eftableciéndofe por via de Canon , 
b Genfo perpetuo , oa renta vitalicia, 
6 remploral variable, con lo demas 
que V. oyendo â. los prâcfcicos, y 
Pe-Tonero del-refpet&ivo Pueblo, don- 
de exîftan las haciendas , conCiba 
mas veûtajofo a elle penfamiento , 
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plans d’oliviers , & les terres laboura- 
bles qui appartenoient aux Réguliers 
de la Compagnie, & de les diftri- 
buer fous une redevance ou un cens 
convenable, à gens vraiment de la 
campagne & cultivateurs qui ne pofie- 
dent rien. 11 conviendra donc que vous 
inftruifiez à fonds , le Confeil fur tou» 
les biens fitués dans le Reflorr de la 
Commiflïon dont vous êtes chargé \ 
des avantages qui pourront réfulter de 
ce deflein que nous avons, des dif- 
ficultés qui s’y rencontreroient , & 
des moyens de les trancher : & fi 
ce projet vous paroît utile, que vous 
- preniez conjointement avec le Syndic 
de chaque lieu , & de l’avis des 
perfonnes éclairées , & ce qui eft 
encore plus important , zélées pour le 
bien public , Jes mefures les plus juftes 
pour exécuter ce partage , & que vous 
marquiez en même-temps,. ce que les 
propriétaires futurs de chaque lot, fe- 
ront tenus de payer par forme de re- 
devance , de cens perpétuel , ou de 
rente, viagère ou muable félon le rems j 
Enfin rout ce qu’avec les gens expéri- 
mentés , & les Syndics de chaque lieu , 
vous aurez conçu de plus avantageux 
à l’exécution de ce déflein , vous con- 
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teniendo prefente el efp'ritu, y ré- 
glas de la Real Provilion acordada 
de doce de Junio de ee ano , que 
difpone sobre diftribucion en suertes 
de las tierras Concegiles de Anda • 
lucid , Eflremadura , y Mancha. 

II. Conviniendo tambien que ro- 
dos los sngetos encargados del exa- 
men , invenrario , y coordination de 
papeles manufcritos , exîftentes en los 
Colegios, y Cafas Regulares de la 
Compania , procedau uniformemen- 
te , y sin confufion , prevendrâ V. à 
los que haya deftinado a efta impor- 
tante infpeccion , que separen y di- 
vidan cuidadofamente , y ante todas 
cofas , donde aun no se haya hecho , 
por clafes todos quantos papeles se 
hayan enconrrado , sin omitir alguno 
por defpreciable que parezca j for? - 
mando 


La primera clafe de todos los ri- 
tulos de pertenencia , y fundacion del 
Colegio, sus cargas y obligaciones , 
y las concordios , 6 executoriales to- 
cantes â Diezmos. 

La segunda de todas las fundacio- 
ries de Congregaciones , nombrando , 
para entender en efta clafe precifa-t 





formant au Réglement du douze Juin 
de cette année , & à fon efprit , pour 
le partage des Communes des Provin- 
ces d’Andaloufie, d’Eftramadoure , ÔC 
de la Manche vous le communiquerez 
au Confeil. 

II. Comme il convient aufli que 
tous ceux qui feront prépofés pour 
examiner , inventorier & mettre en 
ordre les Papiers trouvés dans les 
Maifons des Réguliers de la Com- 
pagnie , y procèdent avec une entière 
uniformité, & fans aucune confufion , 
vous préviendrez ceux que vous aurez 
ehoifis pour cette importante fonc- 
tion , que dans toutes les Maifons où 
ceci n’aura point encore été fait, ils 
féparent par dalles, avec foin & avant 
toutes chofes , tous les papiers qui fe 
rencontreront , fans en négliger au- 
cun , de quelque peu de conféquence 
qu’ils leur parodient. 

La première clalïe fera de tous 
les Titres & Fondations de la Mai- 
' fon , de fes charges & obligations y 
& de tout ce qui regarde les Dixmes.. 

La deuxième de toutes les Fonda- 
tions de Congrégations, en admet- 
tant pour cette clalfe fpécialement & 
non pour une autre, un Avocat ou 
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mente , y no en otra , un Abogado o 
Profefor que vea la autoridad con 
queeftân erigidas las Congregaeiones, 
ms inftitucos , yefe&os. 

• La tercera de todos los Libros , y 
Cartas de Procuradores , Reétores , 
y Provinciales , tocantes â cuenra y 
xazon, manejo de hacienda, diftri- 
bucion de caudales , permutas , con- 
•tratos , y demas relativo â interefes. 

, La quarta de los papeles del gobier- 
no , y difciplina interior de los Re- 
gulares, en que se comprenden sus 
Conftituciones , las Cartas de Gene- 
rales , y demas Prelados , Libros de 
Rrofefïones , y co>. refpondencia reci- 
proca de los mifmos Regulares en 
^fta materiaV 

* ' 

* La quinta de los papeles , que ha- 
■blan en pro 6 en courra dei Véné- 
rable Obifpo de la Puebla D. Juan 
de Palafox , y de los que traten de 
los afuntos del Paraguay , é Indias , 
de las expulfiones de Portugal , y 
Francia , y del morin de Madrid, y de- 
mas bulhcios pafados. 


. 




un Profeffeur qui examine par quelle 
autorité ces Congrégations ont été 
! érigées , leurs réglés , & quels en ont 
été les effets. . 

La troifiéme de tous les Regiftres 
8c Lettres des Procureurs , Reéfceurs , 
8c des Provinciaux concernant les' 
comptes 8c le maniement des re- 
venus , la régie des biens , les dé- 
penfes , les charges , les contrats , 8c 
généralement tout ce qui a trait aux 
affaires d’intérêt. 

La quatrième , de tous les papiers 

3 ui regardent le gouvernement & la 
ifcipline intérieure des Réguliers, 
dans lefquels on comprend les Conf- 
titutions , les lettres des Généraux 8c 
des aurre^ principaux Perfon nages 
de la Compagnie, les Regiftres des. 
Profelîions, 8c les Livres de corres- 
pondance mutuelle de ces Réguliers 
âce lu jet. 

La cinquième, de tous les Eèrits 
pour & contre le vénérable Evêque 
de la Puebla , D. Jean de. Palafox , 
& de ceux qui traitent des affaires 
du Paraguai & des Indes , dé leur 
expuifion du Portugal 8c de la France, 
de l’emeute de Madrid, 8c des 
autres troubles paftcs. 



La sexta de los papeles politicos , y 
satlricos, y a traten del gobierno, 6 i 
de particulares , y eftén efcritos en 
profa , 6 en verfo , abriendo los que 
eftén cerrados a efte efeéto. 

La septima de los papeles de corref- 
pondencia privada de los referidos 
Regujares entre si, 6 con los exter- 
nos. . ' . . ■ • . , 

, - • 

La o&ava de todo lo perteneciente 

à , correfpondencia litçraria : y por el 
mifmo orden. se procédera dividiendo 
en clafes los demas afüntos , que no 
vayan aqui exprefados : en el con- 
cepto de que para mayor facilidad de 
efta operacion , se deberân separar en 
legajos los documentos de eada clafe, 
y a fi divididos, numerado^, y rubri- 
cados, se entregaràn judicialmente al 
refpe&ivo Coimfionado, 6 Comifiona- 
dos, colocândofe en Apofentos, donde 
los revean , y formen su Indice. Por 
régla general nadie hâ de sacar papel 
alguno, por defpreciable que sea > 
fuera de la Cafa , recibiendo jura- ' 
mente* à eftos Comifionados de guar- * 
dar secreto, y conminândolos, en 
cafo de faltar â la religion de efte , o 

U 
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La fîxiéme , de tous les papiers 
politiques & fatyriques , foit contra 
le Gouvernement , foit contre des 
particuliers , & écrits foit en vers ou 
en.profe , ouvrant pour cet effet , ceux 
qu’on trouvera cachetés. 

La feptiéme , de toutes les Lettres 
& Mémoires de correfpondance par- 
ticulière defdirs Réguliers, foit entre 
eux , foit avec les gens de dehors. 

La huitième , de toutes les cor- 
refpondances littéraires : que s’il fe 
trouve des papiers qui regardent d’au- 
tres objets que ceux qui viennent 
d’être fpécifrés , on y procédera dans 
le même ordre. On formera enfuite 
des liaffes de chaque clafïè ; chaque 
pièce fera cottée & paraphée , & dans 
cet état le tout fera remis entre les 
mains du CommifTaire , ou des Com- 
mifTaires qui les dcpoferont dans une 
chambre pour les revoir ^ & en dref- 
fer là l’inventaire.' H eft exprefTé- 
ment défendu à tous ceux qui feront 
employés dans cette opération , d’em- 
porter hors de la maifon , aucun pa- 
pier, quelque méprifable qu’il puifTe 
être : on leur fera prêter le ferment 
de garder le fecret , en les avertiffanc 

C 
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a la confianza en el extravio de alguu 
papel con caftigo severo , que firva â 
otros de efcarmiento , el quai tambien 
se extendera a los que subftraxeren Li- 
bros de la Biblioteca. Nada hay que 
afiadir, en orden â efta, à lo que pre- 
viene la Inftruccion imprefa de veinte 
y très de Abril de efte ano , fino solo 
que , con ningun ritulo , ni pretexto , 
permita V. que entienda, ni semezcle 
en ella Miniftro alguno del Tribunal 
de Inquificion , ni de otro fuero , por 
eftar asi acordada , y hacerfe el reco- 
nocimiento con el fin de inventariar 
dichos documentos para su fàcil ufo. 


III. Se cncarga à V. muy particular- 
mente la brevedad pofible en la eva- 
cuacion, y remifion del procefo' de 
eftranamiento , y ocupacion de tenv 
poralidades, con el Extrado, y Plan, 
-prevenidos en la Circulât imprefa de 
treinta de Abril ûltimo : Y refpedo à 
•que efte Inventario de temporalida- 
des debe eftar separado en piezas 
diftmtas , segun la diverfidad de las 
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qne dans le cas qu’ils y manqueraient , 
ou que quelque papier ferait détourné 
ils en feront févérement punis, &: 
donneront aux autres par la un 
exemple à leurs dépens -, & qu’il en 
fera de même de ceux qui fouftrai- 
roient quelque Livre de la Bibliothè- 
que. On n’a plus rien à ajouter fur 
ce fujet , à ce cpi eft dit dans l’inf- 
tru&ion imprimee,du 1 3 Avril de cette 
année , finon que vous ne fouffriez 
fous aucune raifon, fous aucun pré- 
texte, qu’aucun membre de l' Inqui- 
sition , ni d’un autre Tribunal , foit 
employé dans cette opération 3 n’é- 
tant queftion que de mettre un tel 
ordre & une telle clarté , qu’on puif 
fe y avoir recours dans le befoin , 
avec toute facilité. 

III. Vous êtes chargé fur -tout , 
d’ufer de toute la diligence polfible 
pour drefler & envoyer l’état de tous 
les biens fonds de la Compagnie -, 
avec l’extrait & le plan qui font 
marqués dans la Lettre circulaire du 
30 Avril dernier. Et d’autant que 
cet état doit être divifé en plufieurs 
parties, félon la diverlîté des jm-? 
tieres, vous ne manquerez pas d’en- 

Cij 


. (28 ) 

materias, remitirà V. , por ahorâ, las 
que eftén concluidas , y las demas 
à porporcion que cada una se finalice , 
para que de efte modo se gane el 
tiempo , que se perderia en efperar 
para la remifîon à que eftubielë to- 
ao concluido j pues aun acà se reco- 
noceria todo ello en globo con mas di- 
ficulrad. 

IV. Eftando prevenido ,, en el Arti- 
culo VIII de la Real Pragmàtica de 
dos de Abril , la aplicacion équivalen- 
te de los bienes de la Compama en 
Obras pias , y senaladamente en Se - 
minarios Conciliares , y Cafas de Mi- 
fericordia, baxocuyo nombre se cora- 
prendan las de Refugio , Inclufas , y 
Hofpicios , infbrmara V . à quai de ef- 
tos deftinos comprende sea mas util , 
para el publico, la aplicacion de la 
fàbrica material de efe Colegio de Re- 
gulares de su cargo , y en quai pueda 
fituarfe, por ser fàbrica muy grande , 
Seminario de Penfioniftas nobles para 
su educacion , u de Senoritas acomo- 
dadas , en el concepro de que , eftos 
ûltimos , solo pueden exîftir en Capi- 
tales de Provincias grandes. 
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'voyer lur le champ, celles qui fe- 
ront finies , & de les faire fuivre par 
les autres , à mefure que vous les 
achèverez , afin d’en avancer Pexa- 
men , & de gagner un temps qui fe 
perdrait s’il faïloit attendre le tout 
enfemble, dont la quantité rendrait 
d’ailleurs l’ouvrage plus difficile. 

IV. Comme il eft ordonné par l’Ar- 
ticle VIII de la Pragmatique Royale, 
.que les biens donnés à la Compagnie, 
peur fondations feront employés ën 
' ceures pies , équivalentes , & fur-tout 
à l’entretien de Séminaires & de Mai- 
fons de Miféricorde , fous lequel nom 
fontcomprifescellesderéfuge,d’Enfans 
trouvés & d’Hofpice , vous aurez foin 
de marquer ce qu’il vous paraîtrait plus 
à propos qu’on fît des bâtimens de 
ces Réguliers qui font dans le raifort 
de votre Commiffion , &c celles de 
; leurs Maifons qui feraient affez gran- 
des pour en faire une penfion de 
jeunes gens de condition , ou de 
filles de bonne famille , bien entendu 
que ces établiffemens ne pourront 
avoir lieu que dans des Capitales de 
grandes Provinces. 

C iij 
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V . Siendo la Àdminiftraciôn de e£ 
tos efe&os un afunto tan efencial , y 
propio de la atencion del Confejo , me 
dira V. en que forma corre , y tiene re- 
glada la de efa Cafa : al cargo de que 
perfona : y baxo de que fianzas , y ré- 
glas : como tambien fi eftà prevenido 
de la puntualidad de ir poniendo en 
Areas Reales el produtto liquido , fe- 
gun vaya cayendo. 

Donde no hubiere nombrado toda- 
vla Adminiftrador fe debe hacer, y 
fubfanâr qualquierade eftos particula- 
"fes , que se halle fin providencia, para 
queel Confejo puedaaprobarlo, y pro- 
cedet à reformar , 6 adicionar , lo que 
fcneuentre notable j bien entendido, 
que rodo Subdelegado feri refponfable 
de la omifion , que en efto hubiere , 6 
de la nj a eleccion , por deberfe exe- 
tutar con imparcialidad , y honor, de- 
fempenando la confianza hecha por el 
Confejo de dexar los nombramientos 
adifpoficion de los Comifionados *que 
como inmediatos pueden hallarfe mas 
bien enterados de todo. 
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V. D’autant que le Confeil fe 
fait un objet très-important , de 
veiller à la régie de tous ces biens , 
vous n’oublierez point, Monfieur , 
de me dire quelle eft la forme éta- 
blie pour le gouvernement de la 
Maifon dont vous prenez foin , quel 
eft celui qui y eft prépofé , & fous 
quelles cautions & conditions $ com- 
me auflî fi on eft exaéfc à porter les 
revenus dans les coffres du Roi , ‘ à 
mefure qu’ils échoient. 

Ou il n’y aura point encore d’ad- 
miniftrateur nommé , vous en nom- 
merez un , & fuppléerez à tout ce 
qui auroit du être fait , & qui ne 
Tauroit pas été , en avifant le Confeil , 
afin qu’il l’approuve ou le réforme, 
ou y ajoute ce qui lui paroîtra le mé- 
riter j bien entendu que tout Sub- 
délégué répondra des fautes qu’il 
commettra en cette occafion , & fur- 
tout du mauvais choix qu’il aura fait $ 
l’éle&ion du prépofé devant être exem- 
pte de toute partialité , pour cor- 
refpondre avec honneur, a la con- 
fiance que le Confeil a eue dans les 
Commilfaires qu’il a établis en leur 
laiflànt ces fortes de nominations, 

Civ 
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VI. Siendo de corto valor las Boti- 
c-as, y muy conforme fe conviertan en 
alivio de los pobres , incluyendo en los 
parages de Univerfidad a los Eftudian- 
tes , y Colegios , de efta clafe y procu- _ 
rara el Subdelegado informarfe del 
Hofpital, fujeto â la Real jurifdicion x 
gué efté mas cercano ; pidiendo copia 
de fu fundacion , obligaciones, y ren- 
tas , dando cuenta del eftado de la Bo- 
tica , perfonas , y forma con que fe 
tegenta para que a Confulta con S. 
JVL , fe pueda aplicar : exprefando sî 
convendrâ trafladarla al Hofpicio , 
Hofpital , 6 Cafa de Mifericordia , 4 
que fe aplique 5 6 dexarla con el fi- 
rio, en que a&ualmente fe halla , 
para confervar fu crédito , y que 
pueda fer finca redituable â favor de 
la tal Cafa. de piedad , â quien fe 
céda y feparando la pieza de la Bo- 
rica de lo reliante de los Colegios , 4 
Cafas , que han fido de los Re gu Z ares ; 
en el fupuefto de deberfe regentar por 
Seglares, y con la debida fu-jecion al 
ProZQ Medicato y pero fin minorar en 
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pour Iefquelles ils peuvent plus sû- 
rement s’éclairer , parce qu’ils font fur 
les lieux. 

VI. Quant aux Apothicaireries , 
comme elles ne forment qu’un objet 
de peu de valeur, & qu’il eft na- 
turel quelles tournent au profit des 
pauvres , parmi lefquels on com- 
prend les Ecoliers & les Colleges , 
dans les lieux où il y a Univerfi- 
té j le Subdélégué s’informera de 
l’Hôpital fujet à la Jurifdi&ion Roya- 
le la plus proche : il demandera co- 
pie des titres de fa fondation , de fes 
charges , de fes revenus j l’état aétuel 
de fon Apothicairerie , par qui de de 
quelle façon elle eft gouvernée j afin 
que fur la note qu’il en enverra , 
ëc après le rapport qui en fera fait â 
S. M. on puifle décider ce qu’on en 
fera. Il obiervera de fpécifier à quel 
Hofpice , Hôpital , ou Mai fon de 
Mifericorde il conviendra de la don- 
ner : ou s’il ne fera pas mieux de la 
laiffer telle qu’elle eft, pour lui con- 
ferver fon crédit , & que le béné- 
fice qui en reviendra foit plus con- 
fidérable pour la Maifon de Pieté » 
à laquelle on l’appliquera. Ainfi > on 
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nada de efto, hafta que el Confejo 
con vifta de las diligencias, que remi- 
ta el Comifionado , prevenga lo que 
deba hacerfe. 


Todo lo quai prevengo a V. de 
orden del Confejo , con inclufion de 
la Provijion acoidada de diez y nueve 
de efte mes, en orden à la paga de 
jy'u^mos , que adeudaren las tempo- 
ralidades de dichos Reculâtes , para su 
inteligencia, y puntual cumplimiento, 
en lo tocante â su Comi/ion. 

Dios guarde â V. muchos anos. 
Madrid veinte y nueve de Julio de mil 
fetecientos fefenta y fiete. 
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fera un article à part des Apothicai- 
reries de toutes les Maifons qui ont 
appartenu auxdits Réguliers , en les 
donnant à régir à des Séculiers qui 
feront fournis, comme de raifon , 
au Tribunal des Médecins ; néan- 
moins fans rien changer de tout ce- 
ci, jufqua ce que le Confeil, fur le 
vû des informations, ait ordonné ce 
qu’il conviendra de faire. 

C’eft ce que le Confeil m’ordon- 
ne de vous écrire , afin que vous 
fçachiez cc qu’il attend de vous, 8 c 
que vous vous acquittiez , ponctuel- 
lement de votre Commifiion. Vous 
trouverez dans ce paquet , le Ré- 
glement général , daté du 19 du 
préfent mois , pour le payement des 
dixmes que doivent les biens fonds des 
fufdits Réguliers. 

Dieu vous garde longues années. 
A Madrid, le 19 Juillet 1767. 
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CARTA CIRCULAR, 

Dïrigida a los Comijionados de los 
quatro Reinos de Andalucia , Ef~ 
tremadura , y Mancha , para que 
fufpendan la venta , y tengan a la 
difpojicion de D. Pablo de Olavide 
los ganados , granos , muebles , y 
Aperos de labor , de las CaJ'as de los 
Je fuit as , en cuya ocupacion de 
Ternpor alidades ejlân emendiendo . 

/ 

H Abiendo refuelto S. M. , a con- 
fulta del Confejo , eflablecer 
Colonos Çatolicos , Alemanes , y 
Flamencos en la Sierramorena , se ha 
confiderado que los Ganados , Gra- 
nos , Muebles, y Aperos de Labran- 
za de los Colëgios y Cafas que fue- 
ron de los Regulares de la Compa- 
nia en las Provincias de Mancha y 
Efiremadura , y Andalucia , se pue- 
den tomar , baxo de inventario , y 
tafacion , de cuenta de la Real Ha- 
cienda para surrir los nuevos Colo- 
nos : en cuya confecuencia prevengo 
à V. de orden del Confejo Excraor- 


\ 
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LETTRE CIRCULAIRE, 

Aux Commijfaires des quatre Roy au- , 
mes d’ Andalou fie , d’ EJlramadou- 
re & de la Manche , pour qu’ils 
fufpendejit la vente commencée des 
Troupeaux , Grains , Meubles & 
attirails de Labourage des Mai - 
J'ons qui ont appartenu aux Jésui- 
tes, 

\ 

S A Majesté après avoir confulté 
Ton Confeil , ayant réfolu d’éta- 
blir fix mille Catholiques Allemans 
£c Flamands , dans le pays de Sierra - 
Morena , a confidéré que les trou- 
peaux , les grains , les uftenciles , ÔC 
tout attirail de labourage des Maifons 
qui ont appartenu aux Religieux de la 
Compagnie , dans les Provinces de la 
Manche , d’Eftramadoure & d’Anda- 
loufie , pouvoient erre pris , à char- 
ge d’inventaire & d’eftimation pour 
le compte de Sa Majefté , afin d’être 
diftribués à ces nouveaux Colons. Le 
Confïil extraordinaire m’a donc or- 



(}*) . , 
dinario sufpenda sa venta , teniéndo- 
los â difpoficion de D. PablodeOla- 
vide , Afiftente de Sevilla , y Super- 
intendente de dichas nusvas Pobla- 
ciones , cuyas inftrncciones se cora- 
municaràn a V.. de Oficio , por efi* 
tarfe imprimiendo fin pérdida de 
ûempo. * 


Anticipo â V. de la mifma orden 
efta noticia para su intelligencia y 
puntual cumplimiento. Dios guarde 
a V. machos anos. Madrid diez de 
Julio de mil setecientos sefenta y 
siete. 


* Eftas Inftrucciones salieron impresas, 
y se hallan sueltas. 



donné de vous avertir , d’en fufpen-* 
dre la vente * & de les garder à la 
difpofition de D. Paul de Olavide , 
Affiftant de Seville , 8c Surintendant 
de ces nouveaux érablitfemens ; on 
vous en communiquera d’office , les 
plans & inftru&ions quon imprime 
actuellement en toute diligence. * Je 

V , OUS a e , n P r ^ v * ens d’avance , afin que 
1 arrête du Confeil vous loit connu , 

& en conféquence foit mis à exécu- 
tion. 

Dieu vous garde longues années. 
A Madrid le 10 Juillet 1767. 


* Ces Inftruttions ont paru depuis Ce— 
parement. 
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CARTA CIRCULAR; 

Sobre que se haga Inventario de los 
peltrechos de las Impr entas que te- 
nian los Regulares de la Compania, 

P Ara tomar el Confejo la provi- 
dencia conveniente en razon de 
là Venta de las Imprentas , que los 
Regulares de la Compania tenian en 
varias Ciudades , y Pueblos del Reyno, 
que deberan venderfe a cargo de 
Imprefores , 6 Libreros seculares , 
evitando de elle modo el que con la 
ociofidad se pierdan , o defcabalen las 
fundiciones. Hâ acordado en el Ef- 
traordinario que celebro en dos de 
elle mes , cüfponga V. en cafo de 
haber en efe Colegio algunos de los 
efe&os , que se exprefarân , que con 
la mayor brevedad se procéda â la ta- 
facion de los peltrechos , suertes de 
lettra , adornos , imprefiones exîften- 
tes , y demas efedtos anexos â la que 
pertenecio al Colegio , en cuya ocu- 
pacion de Temporalidades entiende 


LETTRE CIRCULAIRE, 

♦ * 

Pour qu’il fe faffe Inventaire des Im- 
primeries & Fonderies qu'avaient Us 
Jéfuites .. . . - 

• ; • . • 

L E Confeil voulant prefcrire des 
mefures au fujet de la vente des 
Imprimeries , que les Réguliers de la 
Compagnie avoienc en différentes 
Villes & Villages de ce Royaume- ;, 
vente qui ne fe devra faire qu’à des 
Imprimeurs, & Libraires féculiers., 
pour éviter le tort que leur inaétion 
poutroir caufer aux Fonderies , a arrê- 
té le 2 de ce mois , qu’en cas qu’il s’en 
trouve dans la maifon pour laquelle 
vous avez été > commiflioné , vous 
ayez , Monfieur , à en faire eftimer 
au plutôt les Uftetrciles , les Cara&e- 
res , les Vignettes , les ornemens », 
les Impreffions exiftentes, & géné- 
ralement tout ce qui dans ce genre a 
appartenu à la maifon ou Collège 
dont vous avez été chargé de faifîr les, 
Biens^ Le Confeil entend que vous, 
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V . remitiendo al Confejo por mi ma» 
no noticia de las Obras imprefas que 
hubiefe vénales , sus precios , y numé- 
ro de iuegos , con las demas circunf- 
tancias conducentes â formar un cabal 
concepto , tratando de su venta para 
defembarazarfe de eftecuidadoj y lo 
participo â V. de orden del Conlejo 
para su intelligencia y cumplimiento , 
dandome avifo del recibo de éfta para 
trafladarlo â, su superior noticia. 

\ 

Dios guarde â V. muchos anos. Ma- 
drid catorce de O&ubre de mil sere- 
ciencos y sefenta y siete. D* Pedro 
Rodriguez Campomanes. 
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lui remettiez , par mes mains , une 

note des Livres qui s’y vendoient , 
de leurs prix , du nombre des exem- 
plaires , & de tout ce qui peut con- 
tribuer à s’en former une jufte idée , 
& que vous cherchiez à les vendre 
pour n’en avoir plus d’embarras. C’eft 
ce qu’il m’a ordonné de vous faire 
fçavoir , en vous priant de m’accufer 
la réception de cette Lettre , dont je 
dois rendre compte à fes lumières fu- 
périeures. 

Dieu vous garde , M. longues 
années. A Madrid le 14 O&obre 
1767. D. Pedro Rodriguez Campo- 
manes. 
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CARTA CIRCULAR* 

A losDiocefanos ySuperiores Regu - 
lares refpeclo eu Los Conventos. de 
Monjas , dirigidos. antes por los 
Expulfos y ahora por Los fecuaces 
: de su Fajiatifmo., 

E L Confejo temendo prefentes 
varios docuniemos r efervados , y 
Jo expuefto por ambos Fifcales.en ra- 
zon de las pretendidas, profecias., y 
revelaciones fanâticas de algunas Re-, 
ligiofas acerca del regrefo de los Re- 
gu lares de la Compania , y de las efpe- 
cies sediciofâs que han salido de sus. 
Clauftros, ha reconocido que todo 
efte fermento nace del abufo de algu- 
nos de sus Dire&ores Efpirituales >. 
secuaces de las maxîmas , y do&ri~ 
nas de los Regulares expulsos , que 
las dirigian anres de publicarfe la Prag- 
mâtica - Sancion de dos de Abril de 
«fte ahov 
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LETTRE CIRCULAIRE, 


AdreJJee aux Evêques & aux Supc~ 
r leur s des Ordres Religieux , au. 
fujet des Couverts de Religieufes di- 
riges ci-devant par les Rannis , & 
à préfent par des Fanatiques comme 
eux. 


L E Conféil ayant Tons les yeux di- 
vers Mémoires & informations;», 
ainlî que le réquisitoire des deux Pro~ 
cureurs Généraux de Sa Majefté , ait 
fujet de prétendues prophéties , & der 
révélations fanatiques de certaines. 
Religieufes , fur un futur retour des. 
Réguliers de la Compagnie , & fur 
des^ rumeurs fédirieufes lorries de leurs 
cloîtres; il a. reconnu que cette fer- 
mentation des efprits , a été excitée par 
quelques-uns de leurs Direéleurs fpiri* 
tuels, Sedateurs des. maximes & de la 


doétrine des Réguliers bannis qui coi> 
duifoient ces mêmes Religieufes avarie 
la Pragmatique - Sanction du z Avril 
de cette année. 


.<40 

Efta profanacion no folo perturba 
la tranquilidad de la mifmas Religio- 
fas, dividiendolas en parcidos , y mez- 
clandolas en negocios de Gobierno » 
del todo impropios de la debilidad de \ 
su sexô , y del retiro de la profefion. 
monaftica ; lino que es un medio af- 
tuto para divulgar en el publico idéas 
contrarias â la tranquilidad j pues na- 
die facilmente se perfuade , à no eftar 
evidentemente demoftrado , que unos 
Miniftros evangelicos propaguen la 
ledicion en sus penitentes , con pre- 
texto de dirigir las conciencias. 


No puede omitirse en elogio de los 
Superiores Regulares ser raro el cafo j 
de efta naturaleza , que fe verifique 
-en los Conventos fujetos à ellos j pe- 
i» muy frequentes en los que corren j 
al cargo de los Ordinarios , y dirigian 
dichos Regulares , 6 en los que inten- 
•caban separarfe por sugeftion de los 
mifmos , mienuras exîftieron. 

• • » 

Para atajar tan reprehenfîble abc- 
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De femblables excès non-feulement 
troublent la paix des Religieufes , en 
faifant naître entr’elles des partis , les 
divifant & les ingérant dans les affai- 
res du Gouvernement , ce que la foi- 
blefle deleurfexe, & la retraite des 
Cloîtres ne leur permettent en aucune 
façon j mais ne peuvent être confédé- 
rés que comme un moyen malicieufe- 
ment imaginé , pour répandre des idées 
contraires à la tranquillité publique j 
car qui croiroit , fi ce n’étoit chofe dé- 
montrée , que des Miniftres Evangéli- 
ques , fous prétexte de diriger les con- 
sciences , fomentent la rébellion dans 
les efprits & dans les coeurs. 

Le Confeil rendra cette juftice aux 
Supérieurs des Réguliers , qu'entre 
les Couvens qu’ils gouvernent , il en 
eft peu qui fe foient écartés de la for- 
te j mais il n’en eft pas de même de 
ceux qui font fournis aux Evêques , 
& qui étoient dirigés par les Régu- 
liers bannis , ou qui , de leur rems Sc 
à leur inftigation, tentoient de fe 
fouftraire à l’obéi (Tance des Réguliers. 

Pour arrêter le cours d’aufE répré- 
henfibles profanations du Sanéfcuaire, 
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minacion del Santuario , en ufo de fa 
proteccion debida à la obfervancia 
monaftica , y de la suprema Rega]i a 
deS. M. para contener en sus Reyn 0 s. 
unos medios tan reprobados; ha acor- 
dado el Confejo en el Extraordinario , 
que celebro en veinte de efte mes , fe 
■efcriba circularmente à todos los Pre- 
lados Diocefanos y à los Superiores 
Regulares de las Ordenes , con el ef- 
trecho encargo para que zelen , en que 
no continuen tan perniciofas do&ri- 
nas y fanatifmo'en los Clauftros de 
las Religiofas , ni que en lugar de Paf- 
tores vigilantes.* haya lobos quedifi- 
pen el rebano : no dudando remove- 
rân las perfonas sofpechofàs que con» 
abufoinfluyen â las sencil/as Religio»* 
las , colocandolas taies , y de tan sana 
do&rina , que se afegure la obfervan- 
cia , la fideHdad , y el refpeto , que es 
debido à ambas Mageftades ; purifî> 
canda los Clauftros de todo fermenta 
de inquietud , èinftruyendo à las Re- 
ligions en la veneracion , que tnere- 
cen las providencias del Soberano , y 
de su Gobierno, comoque à nombret 
de Dios rige, à los Pueblos* 
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& répandre fur l'Etat Monaftique les 
effets de la prote&ion qui lui eft due, 
comme aufii en vertu de l’autorité Sou- 
veraine de S. M. Le Confeil Extraor- 
dinaire affemblé le 20 de ce mois, a 
ordonné qu’il feroit écrit à tous les Evê- 
ques , & à tous les Supérieurs des Or- 
dres Religieux , pour leur enjoindre 
très-étroiternent , de tenir la main , ôc 
d’employer leur zele à ce qu’011 ceffe 
d’enleigner aux Religieufes des doctri- 
nes pernicieufes & propres à nourrir 
le fanatifme * , & de prendre garde 
qu’au lieu de Pafteurs vigilans , il no 
s'introduire auprès d’elles des loups 
difperfans le troupeau : ils éloigne- 
ront fans doute en conféquence les fu- 
jets fufpeCts , ils les remplaceront par 
des Directeurs tels & de E bonne doc- 
trine , que les Religieufes affermies 
dans l’obéiffance, la fidélité & le ref- 
peCt dûs aux Majeftés du ciel & de la 
terre , apprendront à avoir une Encere 
confiance &c une égale vénération 
pour les Ordres du Souverain , com- 
me pour fon Gouvernement, puifque 
c’eft au nom de Dieu mêms qu’il 
régit fes Etats» 

♦Les vifions prédictions qui fortoieat 
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Participolo à V. de orden del Con- 
fejo para su mas puntual , y perfedla 
çxecucion ; y en el supuefto de que 
quaîquiera omifion no la podrà mirar 
con indiferencia , por lo que interefa 
la Religion y el Eftado , efpera que V. 
por su parte correfponderà à tan juftas 
prevenciones , y darà por mi mano al 
Confejo avifo del recibo , remitienda 
Copia autorizada de la Orden , Ediéto, 
o Paftoral , que communique à los 
Conventos de Religiofas de su diftri- 
to , y à las demas perfonas que con- 
venga, fin la menor perdida de tiempo* 


Dios guarde à V. muchos anos como 
'4efeo. Madrid y O&ubre veintey très 
de mil ferecientes selenta y siete. 


de ces Couvens , étoient toutes terribles 
fur les défordres que cauferoit en Efpa- 
gne l'expulfion des Jéfuites ; mais pour' 
là corrfolation 8c l’efpérance univer- 
felles, les Religieufes. d’un autre Couvent 
répandirent qu’ayant vu le plus gros arbre 
de leur jardin déraciné 8c étendu tout de 
fon long , elles avoient fait appellër 8c 
raftémbler les plus habiles 8c les plus forts 
jardiniers , pour le dreffer 8c le replanter ; 
que cet asbre s’étoit refufé opiniâtrement à 



ü. 


Je vous adreffe , M. l’ordre du Con- 
feil , afin que vous l'exécutiez dans Ton 
_ enrier j & comme il ne pourra voir 
avec indifférence la moindre omiffion 
dans ce qui y ell prefcrit , puifqu’il eft 
queftion ici de la Religion & l’Etat j 
il compte , M. que de votre côté , 
vous féconderez fes fages intentions 9 
& que par mon canal , vous lui ac* 
cuferez la réception de fes Ordres , 
en m’envoyant , fans aucun délai , une 
copie authentique de l’Ordonnance , 
Mandement ou Lettre que vous auiez 
adreffé aux Couvents de Religieu- 
fes de votre Dépendance , & à toutes 
autres perfonnes qu’il appartiendra. 

Dieu vous garde , Monfieur , lon- 
gues années. A Madrid le z $ O&obre 
1767. 


leurs efforts , 8c n’avoit point voulu fe lait- 
ier relever ; mais que quelque teins après # 
lorfque les Religieufes s’y attendoient le 
moins , l’arbre leur avoit apparu replanté , 
8c ayant pouffe' de nouvelles feuilles 8t des 
fteurs les plus belles. 


Eij 
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EL R E Y. 


R Everendo en Chrifto Padre ObiR 
po de Cuenca , de mi Confejo, 
Mi Confeflbr, para defcargo de su 
çonciencia y de la mia , me ha confia-* 
do la Çarta , que le habeis efcrito , 
llevado de vueftro zelo : en ella decis 
que elle Reyno efta pei'dido por la 
jpérfecucion de la Iglefia $ que habeis 

e Eedicho efta ruina , y que no ha 
egado à mis oidos la verdad , aunque 
no ha sido mi Confeftor folo el 
condu&o , de que os habeis valido 
para darmelo à entender. Os afe- 
gnro , que codas las defgracias del 
irrondô , ■ que pudieran sucederme , 
serian menos fenfibles à mi corazon , 


que la infelicidad demis Vafallos, 
que Dios me ha encomendado , à 
quienes arao como hijos, y nada an- 
hçlo ton mayor anfia , que su bien , 
alivio y confuelo j pero sobre todo lo 
que mas me aflige es , que digais à mi 
ConfelTor j que en mis Catolicos Dor 
minios padeçe perfecuçion la Iglefia , 
a queada en su? bienes , ultrajada en 
n.s Mlftlifaos t y atjropellad^ en su in* 


! 



! < LETTRE 

Vu Roi d’Ef pagne à l’Evèque clé 
> > Cuencat 

XjE ROI, . ■’ 

Reverend Pere en j. C. PÈvtqtte de 
Cuenca , membre de rrion ConfeiL 

M On ConfelTeur * pour la dé- 
charge de fa confidence &, de la 
mienne , m’a remis la Lettre que vo- 
tre zele vous a porté à lui écrire , 
vous y dites que tout eft perdu dans ce 
Royaume , à caufe de lq perféctuion 
que PEglife y foufFre , que vous avez 
déjà annoncé ce malheur , & que 
la vérité n’a pas percé jufqua moi , 
quoique mon Confelfeur n’ait pas été 
le feul canal que vous ayez employé 
pour me la faire parvenir. Je vous af- 
fure que toutes les difgraces du monde 
* qui pourraient m’arriver, me feroienr 

moins fenlïbles , qu’une fituation mal- 
heureufe des peuples dont Dieu m’a 
confié le Gouvernement , je les aime 
comme mes enfans , mon plus ardent: 

Eiij 
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«utmdad : me precio de Hi ja Primo- 
genito de tan sanra y buena Ma- 
dré : de ningun timbre hago mas 
gloria, que del de Catolico : eftoy 
pronto à derramar la sangre de mis 
venas por mantenetlo. Pero ya que 
decis , que no ha llegado à mis 
ojos la luz , ni la vetdad à mis oidos, 
qui fiera que me explicafeis en què 
confifte efta perfecucion de la Iglefia , 
que ignoro ? Que saquéos, què ultra- 
ges , que atropellamientos se han 
caufado à sus bienes , à sus Miniftros , 
y à su sagrada immunidad ? De què 
medios os habeis valido , demas de mi 
Gonfefior , para iluminarme ? Y què 
motivos tan judos , como infinuais , 
son los que os obligan à efcribir ? Y 
podeis explicar con vueftra re<fta inten- 
cion y santa ingenuidad libremente 
todo lo mucho , que decis pedia efta 
grave materia , para defentranarla 
bien , y cumplir.Yo con la debida obli- 

f acion , en que Dios me ha puefto , 
Ifpero de el amor que me teneis , y 
de el zelo que os mueve , que me 
• direis en particular los agravios , las 
faltas de Piedad y Religion , y los 
perjuicios que haya caufado à la Igle- 
fia mi Gobierno , pues nada defeo 
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defir eft (Je les rendre heureux , en Les 
{0ul3.gea.nt > les eonfolant , les aidant 
à profpérer. Mais ce qui m’afflige le 
plus , c’eft que vous dites à mon Con- 
fefTeur , que dans mes Etats Catholi- 
ques l’Eglife eft perfécutée , que fes 
biens font pillés , Ces Miniftres outra- 
gés , &fes immunités foulées aux pieds. 
Je m’eftime moi-même d’être le fils 
aîné d’une fi fainte & fi bonne Mere , 
je ne trouve aucun titre autant glo- 
rieux que celui de Catholique , & pour 
le conferver , je fuis prêt à répandre )\iC- 
qu’à la derniere goûte du fang qui 
coule dans mes veines } mais puifque 
vous dites que la lumière n’eft point 
parvenue à mes yeux , ni la vente 
à mes oreilles , je voudrois bien que 
vous m’expliqualïiez en quoi con- 
fifte cette perfécution de l’Eglife , 
dont je n'ai aucune connoiiïance. 
Quels font ces biens pillés , ces 
Miniftres outragés , ces immunités 
violées ? Par quelle autre voie que 
celle de mon Confeflfeur , vous avez 
tenté de m’éclairer ? Et quels font 
ces motifs fi juftes & fi preflans , 
comme vous le faites entendre , qui 
vous ont obligé de prendre la plu- 
me ? Vous pouvez vous expliquer 

Eiv 
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mas , que el acierto en mis refolucio- 
nes , y el refpero y veneracion , que fe 
debe à la Iglefia de Dios , y à sus Mr- 
niftros. De Aranjuez à nueve de Mayo 
de mil serecientos sesenra y seis. Y O 
EL R E Y. Manuel de Roda. 

Es Copia de la Real Cedala de 
S. M. de que certifia?. 


Don Ignacio Efiehaji 
d* JFJigartda. 
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dans toute la droiture de votre infec- 
tion , & avec une fainte liberté fur tout 
ce que vous dites être ncceflfaire dans 
cette grave matière , pour m’en bien 
développer le fecrét & le remede. Inf- 
truit des devoirs que Dieu m’a impo- 
sés , je defire 8c j’attends de l’attache- 
ment que vous avez pour moi , & du 
zélé qui vous anime , que vous me dé^ 
taillerez en quoi mon Gouvernement a 
manqué envers la Religion , quelles 
injuftices , quels torts il afaits àl Egli- 
fe ; car je n’ai rien plus à cœur que le 
fuccès de mes intentions , qui font le 
maintien du refpeét & de la vénération 
dûs à la fainte Églile de Dieu , & à fes 
Miniftresi A Aranjuez le 9 Mai 17 66, 
Moi le ROI. 

Manuel de R odà. 

Ceci eft la Copie de la Lettre de Sa MajcC- 
ïé , certifiée véritable. 

D. Ignace Etienni 

, UE HlGAR-ÊDA. 
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DLLIBER ACION DEL CONSEJO. 

I.T^L Reverendo Obifpo de Caen- 

X_jca efcnbio al Padre Confefor 
de S. M. en i j . de Abril del ano prp- 
ximo pafado, unaCarta llena de ar- 
dientes qaejas contra el gobiemo del 
Rey y fu Minifterio, y contra el mit- 
mo Padre Confefor. 

_ IL Aunque aquel Prelado no expre- 
fafe por menor los agravios, en que 
podia fundar las vehementes declama- 
ciones de fuCarta j manifefto eh com- 
pendio confiftia , en que la Igle/îa ef- 
taba faqueada en fus bienes , ultrajada 
en las perfonas de fus Miniftros , y atro- 
pellada en fu inmumdad. 

III. El Padre Confefor préfento à. S. 
M. efta Carta , para que inftruido de 
fu contexto , pudiefe acordar para el 
rerfiedio y defagravio las providencias, 
que debian elperarfe de la Soberana 
juftificacion del Rey. 

IV. Inflamado el religiofo corazon 
de S. M. del amor y veneracion, que 
profefa à la Iglefia y fus fagrados de re- 
chos , penetrado de dolor con la noricia 
de que contra ella fe executafen taies 
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DÉLIBÉRATION DU CONSEIL. 

I. T E Révérend Evêque de Cuen- 

I ^ ça a écrit au Pere Confedeur 
de S. M. une Lettre , en date du i * 
Avril de l’année derniere , dans la- 
" * quelle il fe répand en plaintes ame- 

res , contre le Gouvernement du Roi , 
contre fes Miniftres & le Confeffeur 
lui -même. 

II. Quoique ce Prélat ne fqit entré 
dans aucun détail des injuftices qui 
donnoient lieu à fes véhémentes dé- 
clamations, il réfultoit de fa Lettre, 
que c’eft parce que PEglife eft pillée 
dans fes tiens , outragée dans la per- 
fonne de fes Miniftres, & foulée aux 
pieds dans fes Immunités. • 

III. Le Pere Confelfeur a ptéfenté 
cette Letrre à S. M. afin qu’étant inf- 
truite de ce qu elle contenoit elle 
pût accorder le remede qu on doit ef- 
pérer de fa puilTance &.de fa juftice. 

IV. Dans l’ardeur du zélé & du ref- 
peéfc dont S. M. eft animée pour l’E- 
clife, & pour fes Droits facrés , fon 
cœur Religieux a été pénétré de dou- 
leur , en apprenant qu’on exercoit 
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faquèos , atrop°Ilamientos , jrulcrages $ 
y po^eido de aquella ternura paternal, 
con que ama à rodos fus Vafallos , de- 
feo luego enrerarfe individualmerîe 
de los agravios , que hubiefen dado 
motivo à quejas rân amargas., y à efte 
fin fe digno S. M. dirigir ai Reverendo 
Obifpo , para que los expli café , la - 
Cedula ( cuya copia acompano , à V. ) 

V. El Reverendo Obifpo refpondid . 
à S. M. en Cartade veinte y très de 
Mayo, repitiendqlas trespropoficiones 
del compendio de fus quejas, y fundaft- 
dolas en varias efpecies de hecho y de 
derecho , relativas à las Gracias de 
Efcufado* y Novales , Concordato del 
ano de mil fetecienro* treinta y fiete 
con la Corte de Roma , Ley de Arnor- 
tizacion , inclufion de las Cabalierlas 
de Eclefiafticos en las conducciones 
publicas de granos , y orros puntos y J 
excefos de las Jufticias ordinarias de ■< 
los Pueblos con los Eclefiâfticos de fu 
Diocefî , y con la inmunidad de los 
Templos. 


* Le Privilège d 'Efcufado eft un droit 
accorde' par le Pape à Philippe V & fes 
SuccelTeurs , en vertu duquel le Roi tou- 
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contre l’Eglife tant de vexations , Sc 
pouffée par. la tendreüe paternelle 
quelle a pour fes fujets , elle defira 
d'abord dè connoître ce qui avoit don- 
né lieu à des plaintes fi ameres j pour 
en avoir l’explication du Révérend 
Evêque même , Sa Majefté voulut bien 
lui écrire la Lettre que je vous envoyé, 
ci-jointe, 

V. Le Révérend Evêque répondit 
au Roi, par une Lettre du 23 de 
Mai , dans laquelle il répétoit les trois 
proportions auxquelles il avoit réduit 
fes plaintes , il les motiva par articles 
de fait &: de droit qui concernoient 
les privilèges d ’Efcufado * & de No- 
vales , le Concordat fait avec la Cour 
de Rome , en 1737 , la Loi des Amor* 
tiffemens , celle qui afîujetit les Ecclé- 
fiiftiques à fournir, comme les autres 
fujets , des bêtes pour le tranfporfdes 
bleds publics , & autres points & excès 
prétendus des Juftices ordinaires des 
Bourgs & Villages contre les Ecclé-r 
/jaftiques & ta fpanchife des Eglifej 
de fon Piocéfe. 


che la dixme eccle'fiaftique d’un habitant 
à fon choix ( du plus riche ordinaire* 
ment ) de chaque lieu dç fes Royaumes, 


Digitized by Google 



(«O 

VI. S. M. fe firvio retnîrir eftos 
Papeles al Confejo con orden de diez 
de Junio, mandando , que para la 
mayor feguridad de fu conciencia, y 
el mas acertado gobierno de fus Rey- 
nos, y felicidad de fus Vafallos ecle- 
fiâfticos y feculares , viefe y examinafe 
tl Gonfejo eon la maduréz y reflexion 
que acoftumbra, quantoel Reverendo 
Ôbifpo referla haberfe procedido y 
executado de fu Real orden , y por 
los Miniftros y Tribunales fuyos, en 
perjuicio de la fagrada inmunidad del 
Eftado eclefiaftico , y de fus bienes y 
derechos , tomando el Confejo ios in- 
formes necefarios para afegurarfe de la 
verdad de los h échos j y que defpues 
de vifto y examinado , confulta/e lo 
que fe le ofreciefe y pareciefe. 

VII. Para defempenar el Confejo dig- 
namente fu obligacion y la confianza 
del Rey, pidio los informes, docu- 
mentes , y juftificaciones correfpon- 
dientes al Reverendo Obifpo, al Co- 
fnifario General de Cruzada , y à to« 
dos los Tribunales, Perfonas y Ofici- 
nas, en que podian conftar los he- 
chos, y exiftir las noticias puntua- 
rùales y verdaderas delo ocurrido en 
éllos. 


'N 
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VI. Il plut à S. M. d’envoyer ces 
écrits à fon Confeil , avec un or- 
dre daté du i o Juin , qui portoit que , 
pour la plus grande fureté de fa con- 
fcience , pour le bien de fon Gou- 

i vernement & le bonheur de fes Su- 
jets, tant Eccléfiaftiques que Laïcs, 
Je Confeil avec fa prudence accou- 
tumée , eut à examiner 8c vérifier tout 
ce que le Révérend Evêque avançoit 
avoir été fait par les ordres direéfcs du 
Roi j par fes Minières , 8c par fes Ma- 
giftrars , au préjudice des immunités- 
du Clergé, de fes biens , de fes 
droits , 8c qu’ après avoir conftaté les 
faits 8c les avoir mûrement examinés , 
il dreflât fon avis. 

VII. Le Confeil, pour s’acquitter 
dignement de fon devoir, 8c répon- 
dre à la confiance du Roi , a fait ve- 
nir des informations , des renfeigne- 
mens 8c des preuves, furtous les points 
articulés par le Révérend Evêque. Il 
s’eft adreffé au Commiflaire géné- 
ral de la Croifade , à tous les Tri- 
bunaux , à toutes les perfonnes 8c à 
tous les Bureaux ou l’on pouvoit trou- 
ver des nôtres & des avis fur tout ce 
qui s’étoit pafTé. 
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VIII. Inftruido a fi el expediente, y 
vifto en Confejo-pleno , con Io que 
expufîeron los Senores Fifcales fobre 
todo ha reconocido efte Supremo 
Tribunal , defpues de un prolijo y ma- 
duro examen : Que lo reprefentado por 

el Reverendo Qbifpo eftâ muy diflan- i 
te de la verdad de los hechos, 

IX. Que eftos fe hallan alterados eu 
la reprefentacion de efte Prelado, y 
exrendidos en un afpe&o muy crimi- 
nal , y diferente dpi que realmente 
rien en. > 

X. Pues en quanto à conrribucio- 
nes , fubfidios , y gravâmenes del CLe- 
ro, ha ufado el Rey de fus derechos , 
legitimos j confultando efcrupulofa- 
mente las dudas a los Tribunales pro- 
pios , y à perfonas ecle/îafticas del pri- 
mer orden j y fi en algun cafo fe ha re- 
elamado algun excefo, ha fîdo confît 
guiente el examen , y efe&iya la repo * 
Æcipn. 

XI. Y en los demas puntos refpec- 
tivos à las perfonas de los Eclefiafticos, 
è inmunidad de los Templos, bien le- 
jos de haber ofenfa en los termines que 
ha propuefto ehObifpo , refulta de los 
îpifmps documentos remitidos porefte, 
que la iurifdicion Real ovdinaria ha fi- 

* VIIJU 
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VI1L Sur le vu de toutes les piè- 
ces en plein Confeil , ainfi que fur le 
fréquificoire des Procureurs Généraux v 
ce fuprême Tribunal a reconnu, après 
un très-long & très-mur examen , que 
ce que le Révérend Evêque avoir 
avancé dans Tes repréfen tâtions étoic 
bien éloigné de la vérité des faits. 

IX. Que ces faits ont été altérés 
dans le Mémoire du Prélat, & qu’ils 
y font préfentés fous un point de vue 
criminel & bien autrement qu’ils ne 
font en eux-mêmes. 

X. Car dans ce qui regarde les Con- 
tributions , fubfides & importions exi- 
gés du Clergé, le Roi a ufé de fes 
droits légitimes , fur lefquels il avoir 
confulté avec grand foin, les Tribu- 
naux , mêmes les Eccléfiaftiques âc 
les perfonnes du Clergé du premier 
rang; & fi dans quelque occafion , on 
«ft tombé dans quelque excès , il a été 
reconnu tout de fuite 6c réparé. 

XL Dans tous les autres articles qui 
concernent les perfonnes Eccléfiafti- 
ques & la franchife des Eglifes ,. bien 
loin que les chofes aient été- telles que 
l’Evêque les a dires, il eft prouvé an 
contraire , par les pièces que , lui- mê- 
me a envoyées, que c’eft lajurifdic- 
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do la ofendida verdaderamente en mti- 
' chos cafos por los dependientesjrfûb- 
<• ditos del mifmo Obifpo , con atro- 
pellamfento de las Jufticias Seglares. 

XII. El Confejo, defpuesde haber 
- conocido y calificado la poca razon del 
' Reverendo Obifpo en la fuftancia y en 

el modo con que dirigio fus quejas al 
: Trono ÿ no ha podido ver con indife- 
: rencia , que la Sagrada y Augufta Per- 
• fona del Rey fea tratada con las irre- 
verentes y animofas exprefiones , que 
fe leen en las Cartas de efte Prelado : 

' exprefiones , que bien reflexionadas , 

' debian llenar de rubor à quien las dic- 
' to , habiendo parecido jufto fuprimir- 
las , y aun convendria borrarlas de la 
~ memoria de los hombres. 

XIII. Tampoco ha podido entender 
el Confe/o nn una jufta indignacion , 
que las mifmas Cartas fe hayan confia- 
do por el Reverendo Obifpo , dando 
caufa à que tan crueles inveftivas fe 
hayan derramado y efparcido por mâ- 
chas manos , pafando à las Cortès ef- 
frangeras , en agravio de la reputacion 
y autoridad del Gobierno , y en defcre- 
dito del mifmo Obifpo y de la Nacion. 
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tion Royale qui a été lézée en plu- 
fieurs occafions par les. Sujets & gens 
dépendans de cet Evêque , & les Jus- 
tices Séculières qui ont été maltraitées, 

XII. Le Confeil ayant ainil recon- 
nu & conftaté le peu de raifon du Ré- 
vérend Evêque , tant dans le Sujet de 
Ses plaintes , que dans le tour qu’il 
a pris pour les porter au trône, n’a pû 
voir avec indifférence, l’irrévérence 
avec laquelle la facrée & augufte per- 
fonne de S. M. eft traitée dans la Let- 
tre de ce Prélat , & les violentes ex- 

* preflions qu’il y emploie : exprefîions 
qui auroient dû faire rougir celui qui 
les diétoit , s’il y eût fait digne atten- 
tion, qu’il lui a paru jufte qu’on fuppri- 
mât , 6c plus encore qu’on effaçât de la 
mémoire des hommes. 

XIII. Le Confeil n’à pû non plus 

apprendre , fans en concevoir une juf- 
te indignation , que le Révérend Evê- 
que , en confiant fes Lettres a quel- 
ques perfonnes , a donné lieu à ce 
qu’elles fe répandilfent dans le Public, 
èc jufque dans les Cours étrangères , 
ou les irtveékives atroces dont elles 
font pleines , ne peuvent qu’attaquer 
l’honneur & l’autorité du Gouverne- 
ment, & décréditer l’Evêque même 
& la Nation. F ij 
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XIV. Tambien ha confîderado el 
Confejo, que en el afpedto que re- 
jjrefentaban las turbaciones ocurridas 
a # el tiempo de efcribirfe y divulgarfe 
eftos Papeles , era-efte hecho muy re« 
ptehenüble , aun quando folo provi- 
niefe de una credulidad indifcreta , 6 
poco experimentada y reflexiva. 


XV. Por todo pues el Confejo-ple^ 
no > vifto y confultado con S. M. lo 
convenante para reparar las confe- 
cuencias , y precaver iguales atentados 
à la Soberania, bien, y tranquilidad 
del Reyno : defpues de haber refuelto* 
que el Reverendo Obifpo debia fer 
lîamado y comparecido à la prefencia x 
del Confejo , congregado en la Pofada 
del Senor Prefidente , para fer adverri- 
do de Io que coilviene y merece en elle 
punto, como fe ha hecho con otros 
Prelados en calos de mucha menor 
confidera'cion : ha acordado , que fe 
efcriba circularmente à los Reveren- 
dos Arzobifpos , Obifpos , y demas 
Prelados fuperiores de eftos Reynos , 
para que tengan enrendido el mal ufo, 
que el de Cuenca ha hecho en efta oca.* 
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XIV. Le Confeil a encore obfervé 

que fous l’afpeél qu’ofFroient les trou- 
bles qui fe font pâlies , compofer & ré- 
pandre dans ce même tems de tels écrits, 
étoient des aélions très-répréhenfibles, 
quand on fuppoferoit même qu’ils ne 
dévoient leur naiflance qu’à une cré- 
dulité indifcrete fans expérience ni 
difcernement. 

XV. C’eft pour routes ces caufes, 
que le plein Confeil , après avoir fait 
fon rapport à S. M. fur les moyens 
d’empecher les fuites de cette affaire , 
& de prévenir de femblables atten- 
tats contre l’autorité Souveraine , le 
bien & la tranquillité du Royaume, 
Zc après avoir décidé que le Révé- 
rend Evêque feroit ajourné à com- 
paraître par devant le Confeil aflem- 
blé dans l’Hôtel de M. fon Pi éfident, 
pour y être admonefté comme il con- 
vient en pareil cas , comme il le mé- 
rite , 8c ainfi qu’on en a ufé envers 
d’autres Prélats , dans des occafions 
beaucoup moins importantes : a or- 
donné qu’il feroit envoyé une Lettre 

, circulaire à tous les Révérends Arche- 
vêques , E\ êqués 8c autres Supé' ieurs 
de 'es Royaumes, afin de les inftrmre- 
du mauvais ufage qu’en ceci L’Evêque 



* ... . ( 70 ) - -- 

lion de las proporciones de fa Minifte- 
rio , y de Ja confianza que ha merecido 
' a la piedad def Rey $ manifeftandoles, 
que ali como efpera el Confejo, que 
conozcan y deraprueben un pafo tan in- 
çonfiderado , pueden afegurarfe de las 
'rectas intenciones de S. M. y de que Te 
franquearà à oirles bénignamente qual- 
quiera queja 6 agravio , que en cafos 
particulares tubieren por conveniente 
reprefentar, haciendolo con lainftruc- 
cion, verdad, moderacion , yrefpeto, 
que es propicfde fu caràdVer y manfe- 
“dumbre epifcopal , de fu amor y fide- 
lidad à el Soberano , y de fu zelo por 
cl bien del Eftado 3 y gloria de la Nar- 


cion. 


* XVI. Lo que prevengo à V. de or- 
den del Confejo , y efpero que fe lîrva 
darme avifo, de quedar en efta inteli- 
gencia , para trafladarlo à fu füperior 
noticia. 

Dios guarde à V. muchos ahos. Ma- 
drid 6 de Odtubrede 1767. 

Don Ignacio Efteban 
de Higateda. 





